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Nos ecoles d'infirmieres

L'ecole valaisanne irinliniiieres de Sinn

C'est dans le decor du vieux Sion qui a
inspire tant d'artistes qu'est nee l'Ecole valaisanne
d'infirmieres, en 1944.

Feu Son Excellence Monseigneur Bieler et
le Service cantonal de l'hygiene grouperent un
comite charge d'assurer l'avenir de la jeune
institution. Parce qu'elle semblait debile —
s'habituant mal ä l'air valaisan — on la confia
aux soins des Soeurs hospitalieres de Valere.
Leur charite y trouva un champ ä sa mesure.

De tout temps, le Valais prolifique a ete une
source de vaillants serviteurs. II se devait
d'aider ä conjurer la crise du personnel sani-
taire. Aller acquerir ailleurs, la formation neces-
saire posait neanmoins un probleme psycholo-
gique qui arreta plus d'un elan genereux.

Creer une ecole valaisanne d'infirmieres,
c'etait permettre aux jeunes filles des hautes
vallees de s'enröler ä la suite de celle qui reste
le modele de toute infirmiere: «la dame ä la
veilleuse».

Mais, pour que tout le canton en retire les
memes avantages, il fallait prevoir les cours
dans les deux langues: francaise et allemande.
Ceci signifiait: doubler les difficultes, difficultes
du recrutement d'abord, puis de l'enseignement,
de l'organisation des cours. Les debuts furent
laborieux. A force de courage, de tätonnements
on trouve une formule heureuse de formation.

Les eleves accomplissent ä Sion les huit
premiers mois qui representent le cours prope-
deutique, puis elles sont placees en stage dans
differents höpitaux de Suisse romande et ale-
manique; enfin, elles retrouvent la maison fami-
liale pour le cours final qui compte deux mois
de repetition.

Le programme d'etudes a ete etabli en tenant
compte des problemes de l'heure et des progres
de la medecine moderne. Une solide formation
theorique se complete par un enseignement
pratique minutieux donne ä l'ecole. A l'höpital, des
soeurs-infirmieres diplömees, soucieuses de
respecter les methodes apprises, en suivent jour
apres jour l'application.

Ainsi, la future infirmiere se familiarise
d'emblee avec toutes les exigences de la profession,

en prenant conscience de ses responsa-
bilites.

Maintenir un juste equilibre entre
l'enseignement theorique et pratique, veiller ä la
formation du caractere, eclairer l'eleve sur son
role social, tels sont les points plus specialement

ä l'ordre du jour de l'Ecole valaisanne d'infirmieres.

Fondee plus particulierement ä l'intention
des jeunes Valaisannes, l'Ecole valaisanne
d'infirmieres accueille chaque annee des jeunes
filles d'autres cantons et meme de l'etranger,
attirees par la beaute du site et les avantages
d'un climat exceptionnel.

Les pouvoirs publics ont suivi avec le plus
vif interet revolution de cette ceuvre dont ils
ont compris l'importance. Iis viennent d'expri-
mer leur bienveillance ä son egard par un geste
qui permet un brillant projet de construction.

Adieu des lors pierres des aieux! Adieu
premier refuge d'une genereuse initiative!

Le terrain ä bätir fait partie de la mosai'que
des vignes ornant le coteau sedunois.

II est place tout pres de l'höpital qui, quoique
tout recent, subit lui aussi des transformations
et agrandissements.

Toujours plus haut! noble devise que les in-
firmieres adopteront spontanement et honore-
ront sans peine dans ce cadre grandiose, bien
propre ä elever les coeurs; elles y puiseront le
courage d'un effort constant en vue d'enrichir
la belle profession dont elles font partie et de
porter un secours toujours plus efficace aux
souffrants qui leur sont confies.

II est agreable de rendre ici un hommage
merite ä toutes les energies qui sont depensees
pour permettre la creation et l'epanouissement
de l'Ecole valaisanne d'infirmieres:

Les fondateurs, les autorites, le Couvent des
Sceurs hospitalieres de Ste-Marthe, le corps
medical de la ville oü se recrutent les profes-
seurs, les ecoles d'infirmieres precedemment
etablies. Une place de choix revient dans ce
rappel aux organes de la Commission du
personnel infirmier de la Croix-Rouge Suisse et de
l'ASID dont la sollicitude ä l'egard de l'oeuvre
naissante n'a jamais ete en defaut.

L'Ecole valaisanne d'infirmieres fait partie
aujourd'hui des ecoles reconnues par la Croix-
Rouge suisse.

Formons le vceu qu'elle y occupe une place
consideree par son souci de faire connaitre et de
servir toujours mieux l'ideal d'Henri Dunant.

(Revue suisse des Infirmieres. J. B.)
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